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Réflexions sur la vie politique malgache…  

Blog Fijery : 100.000 visiteurs ! 

Blog Fijery – 18/09/09 

 

Si les tendances des statistiques se maintiennent, le blog Fijery franchira ce jour le cap des 100.000 
visiteurs uniques. Bien entendu, ce chiffre est relativement minime par rapport à d’autres blogs de la Gasy 
Blaogy, mais je mesure quand même le chemin parcouru depuis le 31 Janvier 2009, date du premier post. 
Et après la période de lancement où dépasser 10 visiteurs par jour relevait de l’exploit, le blog Fijery 
« tourne » depuis quelques mois avec une moyenne quotidienne comprise entre 500 et 1.000 visiteurs 
uniques, à l’exception des dimanches. Il y a cependant eu des pointes extraordinaires avec plus de 3.000 
visiteurs en un jour. On se souvient que le 25 avril, je me réjouissais d’être membre du Club des 10.000. 
Cinq mois après, ce seuil était multiplié par 10. 

Ces chiffres résultent d’une collaboration et de l’estime que portent envers le blog et son auteur principal 
trois membres-clés de la Gasy Blaogy : Tribune.com, dont votre serviteur a l’honneur d’être un des deux 
éditorialistes bénévoles mais réguliers (après un petit recul de quelques semaines qui en réjoui certains 
forumistes, trop heureux que l’empêcheur de putscher en rond ferme son caquet) ; Sobika.com qui me fait 
l’honneur et l’amitié de citer depuis des mois sur sa page d’accueil le blog Fijery comme un des trois « blogs 
intéressants » ; et Topmada.com, qui reprend automatiquement les articles du blog sur sa page d’accueil. La 
collaboration dont m’honore ces médias est d’autant plus appréciable que je partage entièrement leur ligne 
éditoriale officielle : un esprit non partisan, autrement dit sans être pro -Ravalomanana ni-pro Rajoelina  
(car s’il me fallait absolument être pro de quelqu’un, ce serait sans doute d’Albert Zafy, comme je l’ai déjà 
laissé sous-entendre il y a quelques temps). Je ne suis pas partisan, au sens où je ne suis ni pour l’un ni 
pour l’autre des protagonistes principaux, mais je ne suis pas neutre, si neutralité signifie aveuglement. 
Comment peut-on être neutre quand on voit le désastre économique, avec les conséquences politiques, 
sociales et humaines qui vont s’incruster dans le pays ? Toutefois, ma position n’a jamais empêché le 
dialogue, et des auteurs talentueux comme Joel Andriantsimbazovina ou Razandry ont toujours trouvé une 
porte largement ouverte, malgré des points de vue pas toujours en accord avec les miens. 

Un blog qui compte dans l’espace WordPress  

Le blog Fijery est régulièrement parmi le Top 3 des blogs francophones de l’hébergeur de blog (et il n’est 
pas rare qu’il occupe la première place), et de temps à autre se retrouve dans le Top 100 des blogs toutes 
langues confondues. Cela n’est pas peu dire, quand on sait que ce fournisseur de blogs héberge 238.440 
blogueurs, dont ceux de CNN. Mais ces chiffres honorables, sans être extraordinaires, sont également le 
fruit de la création d’une équipe informelle et virtuelle, avec des auteurs qui, des quatre coins du monde, 
contribuent plus ou moins régulièrement à la vie du blog et aux 102 articles présentés à ce jour : Citoyenne 
malgache, Lalatiana Pitchboule, Joël Andriantsimbazovina, G. Andriantsolo, Razandry, Rota Rakotomalala, 
Nary et GoRazily. Je constate d’ailleurs avec amusement que dans les 5 articles qui ont été les plus lus sur 
Fijery, un seul est de moi (celui qui parle des franc-maçons malgaches). 

Je me suis aussi aperçu avec surprise que les articles de Fijery étaient souvent repris par d’autres blogs ou 
partagés par mail à travers des listes de distribution, qui ne sont donc pas inclus dans les statistiques de 
WordPress mais contribuent à partager les idées. Il n’est pas rare que je doive retenir un fou rire quand une 
connaissance me fait l’éloge du « blog de Ndimby A. », sans savoir que le Ndimby A. en question est la 
personne en face d’elle. Comme ce jour où une personne tentait de me convaincre au cours d’un déjeuner 
des qualités du blog Fijery, tout en mastiquant son biriani poulet. 

Trois visiteurs sur quatre satisfaits  

Fijery est-il un succès ou non ? Sincèrement, je ne sais pas, car c’est à vous autres lecteurs qu’il appartient 
de le juger. Merci : le succès de Fijery est finalement, et avant tout, le résultat de vos visites et de vos 
commentaires. Visiteurs souvent amicaux même s’ils ne partagent pas mon point de vue, souhaitant 
contribuer au débat, quelquefois énervés, de temps en temps haineux, et pour certains carrément illuminés. 
Comme ce contributeur qui annonçait que Ndimby A. n’existait pas, et était en fait le nom choisi par un 
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groupe de français payés par Marc Ravalomanana pour agir en vue de favoriser son retour : certains 
devraient arrêter le Ricard, ou comprendre le véritable usage de la moquette. Mais de manière générale, les 
visiteurs sont satisfaits, s’il faut en croire le sondage permanent placé sur le menu du blog : 75% des 
visiteurs ayant répondu s’estiment tout à fait d’accord avec l’affirmation que le blog se veut être objectif, 
informatif, pondéré et analytique. Quand à ceux qui estiment que ce n’est pas vraiment (voire même pas 
du tout) le cas, ils ne représentent que 8%. 

En fait, le blog déroute, en particulier par sa position qui  n’est pas comprise et qui ne convient pas à 
tout le monde . Je me souviens qu’un forumiste adepte des réunions du Magro m’avait amicalement 
conseillé ainsi, à la suite d’un article où je renvoyais dos à dos Marc Ravalomanana et Andry Rajoelina pour 
leurs erreurs respectives : « cher Ndimby, attention à ne pas trop faire de critiques tous azimuts, vous 
risquez d’atteindre votre camp » (traduction libre). Mais le problème c’est que justement, je n’ai pas de 
camp, sauf celui des anti-coup d’Etat, quels qu’ils soient. Je ne suis donc pas le moins du monde pro-
Ravalomanana, n’ayant jamais voté pour lui, et est encore moins pro-Rajoelina, et me donne donc le droit et 
le devoir de les critiquer quand ils le méritent. Mais comme Marc Ravalomanana n’est plus pour le moment 
au pouvoir, je ne vois plus trop les raisons ou l’objectif de continuer à le critiquer et à faire des litanies de ses 
erreurs. Un journaliste qui s’affirme comme contre-pouvoir doit critiquer ceux qui sont au pouvoir, et non 
ceux qui l’ont quitté (de gré ou de force). 

Au-delà des chiffres, ma plus grande fierté est donc de voir Fijery être devenu une des meilleures plateforme 
de la Gasy Blaogy pour le débat d’idées. Celles-ci se croisent et s’entrechoquent, avec des opinions 
quelquefois contraires, mais toujours dans un esprit que nous essayons tous ensemble de maintenir dans la 
courtoisie et le respect de tous. Aussi la possibilité pour chacun de s’exprimer nécessite un ensemble de 
règles strictes. Et si je ne me préoccupe pas vraiment d’être critiqué, voire même insulté (vous noterez que 
des commentaires de ce genre sont approuvés), je suis intolérant contre les commentaires qui manquent de 
respect aux autres auteurs et forumistes que je considère comme mes invités. 

Quel impact ?  

102 articles, 1.379 commentaires, 100.000 visiteurs. Mais quel impact ? En créant Fijery, je n’ai jamais eu 
l’ambition de changer le monde. J’avais quelques illusions au début sur la capacité qu’un blog avait d’inviter 
les Malgaches à respecter un minimum de règles en matière de démocratie. Il va sans dire que cela fait 
depuis longtemps que ces illusions sont perdues. Je continue cependant, avec humilité et sans savoir si cela 
est utile, à jouer le rôle que j’estime être le mien : décrire la situation telle que je la vois et l’analyse, avec la 
liberté de l’éditorialiste bénévole qui ne doit rien à personne, et surtout pas envers la classe politique 
malgache qui a mené le pays, non seulement là où il est, mais où il va être encore plus bas. 

Le 14 mars, dans CAPSAT, nouveau faiseur de roi ?, j’avertissais de faire attention aux lignes de fractures 
dans l’armée, et de la nécessité de gérer le CAPSAT.  Le 18 mars, dans Bienvenue chez Baroa, je mettais 
en garde contre l’instabilité de la coalition hétéroclite dont le seul objectif commun était de renverser Marc 
Ravalomanana. Dès le 25 mars, dans une lettre ouverte à Marc Ravalomanana, je lui conseillais pour son 
propre bien de se mettre en retrait pour un temps, et de ne pas chercher à imposer son retour par la force 
pour éviter une guerre civile. Le 27 mars, dans Vazaha paye et tais-toi ?, j’anticipais ce qu’allaient être les 
relations difficiles avec la communauté internationale. Le 3 mai, dans De Tana à Conackry, la liberté est en 
deuil, à travers un parallèle avec le putsch militaire en Guinée, j’alertais sur les abus et travers qui nous 
pendaient au nez. Le 6 juillet, dans Le bidon et le pipeau, je me moquais gentiment du ministre Benja 
Razafimahaleo, qui avait fait l’intéressant et affirmé qu’il avait réussi à séduire les bailleurs de fonds. Le 21 
juillet, dans Haute autorité du Tondro-molotra, je m’insurgeais contre la propension de ce régime à mettre en 
prison les opposants pour des motifs fallacieux. Le 5 août, dans Faut-il croire trop en Maputo, je faisait état 
de mon pessimisme sur cette réunion, pour un ensemble de raisons dont la volonté affichée par Monja 
Roindefo de s’accrocher à son poste. D’ailleurs, je tentais dans Yes You Can le Premier ministre Monja 
Roindefo de faire taire son ego pour l’intérêt supérieur de la Nation, et donner une chance à la paix.  

Je pourrais multiplier les exemples. Après chacun de ces articles, que ce soit sur Fijery ou sur Tribune, ces 
idées ont été violemment critiquées par les forumistes pro-HAT. Mais aujourd’hui, avec le recul et six mois 
après le 17 mars 2009, peut-on dire qu’elles étaient vraiment farfelues ? Sans doute certains décideurs, quel 
que soit leur bord, auraient pu prêter plus d’attention à mes élucubrations. Soyons cependant bien clair : je 
ne cherche aucunement à préparer une carrière politique, comme le sous-entendait un autre illuminé sur le 
forum de Tribune.com il y a quelques jours. Il parait que quand on a des idées et qu’on les exprime, c’est 
parce qu’on a des ambitions. Tiens donc. Je ne veux être le conseiller de personne, et surtout pas de la 
HAT. Et je ne veux pas rejoindre cette classe politique malgache que je méprise pour son incompétence, 
son immaturité, son manque d’intégrité et un patriotisme de façade derrière lequel se cache des appétits 
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voraces. Mais en toute humilité, je pense que si certaines des lignes ici avaient été entendues on n’en serait 
peut-être pas là. 

Quelquefois, je me dis qu’au lieu de continuer à veiller pour écrire pour de bien piètres résultats, je ferais 
mieux d’aller m’aérer l’esprit. Je rêve de ballades au bord du canal St-Martin, ou de dîner-croisière en 
écoutant du jazz sur un bateau de la Seine (ou du Potomac). En attendant, pour fêter le 100.000ème visiteur 
et vous remercier d’avoir lu ce long papier un brin nombriliste (oadray), je vous invite à regarder cette vidéo 
extraordinaire où des vazaha chantent aussi bien notre chère Tanindrazana, honte à nous de ne pas 
respecter celle-ci. 

 
 
 
 
Source : http://fijery.wordpress.com/ 


